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			Préface

            
            
                Auteur

                Dr Frédéric Blasco IA-IPR-EVS académie de Montpellier. Ancien maître de conférences de l’université de Bordeaux

            

            
			Les pratiques documentaires et informationnelles liées au développement du numérique bouleversent le modèle actuel du centre de documentation et d’information (CDI) ou du centre de connaissance et de culture (3C) au sein des établissements scolaires (collèges et lycées). Le nouveau rapport des élèves et des étudiants à l’information nécessite de repenser en profondeur nos modèles pédagogiques, didactiques et d’accès à cette information. Le rôle des professeurs documentalistes, des centres de documentation, les attentes de nos élèves et étudiants, ainsi que leur perception de la fonction documentaire nous obligent à reconsidérer et questionner les pratiques professionnelles induites par ces évolutions et à repenser les espaces des centres de ressources en conséquence.

            
			Une équipe dynamique et volontaire de professeurs documentalistes, issue du cercle d’étude de l’académie de Montpellier, s’est inscrite dans une démarche de réflexion coopérative inspirée du « design thinking » pour tenter de réinventer le CDI ou le 3C.

            
			C’est en chercheur et scientifique que j’ai accompagné cette équipe à réfléchir à une démarche pédagogique adaptée aux nouvelles formes scolaires en l’adossant à une méthodologie scientifique issue de la recherche. Ce travail a nécessité plusieurs étapes dont la construction même de la démarche scientifique :

            
            
				Transformer les interrogations sur le métier en problématiques et en questionnements scientifiques, pousser à aller voir ailleurs comment d’autres ont répondu à cette problématique (état de l’art, transversalité, décloisonnement) et à favoriser l’observation in situ.

				Encourager les hypothèses innovantes ; inciter à transgresser et à remettre en cause les formes bien établies afin de rendre l’émergence de nouvelles formes possible.

				Stimuler les expérimentations créatives et mettre en œuvre un processus autocorrectif : exhorter au test par l’expérience ; cautionner la sérendipité féconde ; inviter après la formulation d’une idée, à une phase de confirmation ou d’infirmation expérimentale et critique.

				Faire prendre conscience de la complexité et de la multiplicité des paramètres inhérents au problème à étudier ; initier au dialogue et aux nécessaires allers-retours entre théorie et expérimentation pour interpréter les résultats.

				Imposer de ne pas présupposer du résultat et de ne pas chercher à prouver le résultat qui arrange.

				Former à ne pas apporter de réponses fermes et à adopter le principe humble de prudence garant de l’évolution, de l’adaptation du modèle.

            

            
            
			L’objet de ce recueil est donc de promouvoir une démarche expérimentale parmi d’autres, ici le « design thinking », adossé à un protocole de recherche qui outille une équipe de professeurs documentalistes pour récolter et analyser des données. Il en adopte les étapes et le processus, y intègre créativité et « pas de côté » et implique rigueur et modestie.

            
			C’est en farouche défenseur de l’intelligence collective que j’ai piloté et réuni régulièrement le groupe de réflexion pour :

            
            
				Encourager le partage des expériences avec la communauté de « chercheurs-documentalistes » pour instiller de nouvelles découvertes.

				Promouvoir les coopérations et les rencontres fertiles.

				Croiser les expériences et les compétences, associer les ambitions et mixer les audaces : « Seul on va plus vite, à plusieurs on va plus loin ».
                


			

				
			Ce recueil permet de partager les résultats d’expérimentations en CDI ou 3C ; d’informer d’autres « professeurs-chercheurs » pour inspirer d’autres recherches ; de faire collaborer et de combiner les talents.

            
			À travers cette aventure scientifique, pédagogique, didactique, professionnelle et humaine, nous avons aussi pu démontrer que le professeur documentaliste est bien placé pour :

            
            
				Appliquer la démarche scientifique et innover sur un objet d’étude propre au changement : la forme de l’école et plus précisément l’espace scolaire dont il a en partie la charge.

				Orchestrer les coopérations et les associations des usagers, de ceux qui « partagent » les lieux et y cohabitent : les professeurs, les élèves et étudiants bien sûr, mais aussi le chef d’établissement, le conseiller principal d’éducation, le gestionnaire, les personnels territoriaux, etc. Le CDI ou 3C n’est donc pas « hors sol », il appartient à une entité plus vaste : l’établissement scolaire (collège ou lycée).

				Proposer un CDI ou 3C comme laboratoire pédagogique où l’expérimentation est possible, où le décloisonnement et la transdisciplinarité s’imposent et où le collectif prime avant tout.

            

		

	
		
        
        
			
			Avant-propos

            
            
                Auteure

                Juliette Filiol Professeure documentaliste Direction du numérique pour l’éducation (DNE)

            

            
			Les (TraAM) : questionnement quintilien

            
			Les Travaux académiques mutualisés (TraAM) sont définis par la Direction du numérique pour l’éducation (DNE) comme des laboratoires de pratiques numériques qui favorisent la rencontre entre académies autour de thématiques à la fois issues du numérique éducatif et portant les enjeux actuels d’une discipline ou d’un enseignement 
                1.

            
			Ces travaux sont co-pilotés par la DNE et par l’Inspection générale de l’Éducation, du Sport et de la Recherche (IGESR)  et s’appuient sur des expérimentations en classe, tout en associant les équipes académiques à la réflexion et la production de scénarios partagés dans Édubase.

			Depuis plusieurs années, le dispositif suit un calendrier immuable :

			1. En mars-avril, un appel à projet est lancé autour d’une liste de thèmes de réflexion définis en accord avec l’(IGESR).

			2 En juin, les enseignants « experts » de la DNE identifient six académies (parfois plus, parfois moins) qui travailleront sur le thème sur une ou deux années.


            3. Au mois de septembre, les travaux sont lancés et les académies participantes réfléchissent et produisent, jusqu’en juin de l’année suivante, sur le sujet propre à leur discipline ou leur enseignement.

            
			Les productions attendues sont, outre les scénarios déposés dans Édubase, des supports de veille et de diffusion de l’information, des articles réflexifs, des outils et des services, des supports de communication, des modules de formation, ou encore des capsules vidéo, le tout pouvant être à destination des élèves ou des enseignants.

			Les participants perçoivent généralement l’expérience des TraAM de manière positive et y voient un accélérateur de collaboration, favorisant entre autres le bouillonnement d’idées et de projets, l’énergie à travailler ensemble, la créativité, la formation entre pairs et les rencontres.


            Traam et documentation : une histoire des origines

            
			En documentation, on trouve trace d’actions d’innovation menées avec différentes académies – mais pas sous l’appellation TraAM – à partir de 1989. Y a-t-il eu nécessité d’envisager des dispositifs de ce type dès la création du CAPES de documentation, on peut se poser la question… Toujours est-il que les différents sujets abordés ont toujours eu à cœur de suivre les évolutions, certes du numérique, mais aussi du métier de professeur documentaliste.

            
			Le premier de ces sujets d’actions d’innovation s’intitulait ainsi « Pour une pédagogie documen­taire ». Dès lors, les différents sujets ont témoigné de la facilité des professeurs documentalistes à travailler en collaboration et à s’impliquer dans un dispositif qui encourageait les échanges et les expérimentations : « Le multimédia au CDI pour s’informer, produire, communiquer » (entre 1994 et 1997), « Écriture multimédia et travaux croisés » (1999-2001), « Intranet : interaction entre disciplines et documentation » (2003-2005). Les actions impliquaient chaque fois des établissements de différentes académies, collèges ou lycées, et des équipes comprenant au moins un professeur documentaliste 2.

            
			En consultant les archives d’éduscol en documentation, on trouve les premiers TraAM en 2007-2008, avec comme thématique de travail : « Usage des services en ligne et des ressources numériques dans les ENT : action mutualisée en documentation », avec deux académies impliquées (Nancy-Metz et Toulouse) 3.

            
				
            
			Pour les années suivantes, on retrouve entre autres sujets : « Former à l’usage responsable d’Internet » (2010-2011) et « Nouvelles pratiques pour informer, nouveaux usages pour s’informer » (2015-2016).

            
			Élaborer un sujet traam

            
			Comment choisit-on le sujet des TraAM en documentation ?

			Évidemment, en ayant en tête les textes de référence, propres à la culture professionnelle du professeur qui ont jalonné l’évolution de notre métier. Mais cela ne suffit pas. Le sujet proposé a aussi l’ambition de suivre l’actualité du numérique, l’actualité de l’éducation, l’actualité de la profession. Vaste programme. Proposer un sujet pour les TraAM, ce n’est pas simplement sortir une idée de son chapeau…, c’est davantage jouer les équilibristes, et la tâche est parfois complexe.

			C’est pour cette raison que, depuis quelques années, les participants aux TraAM sont sollicités tous les ans pour proposer les sujets sur lesquels ils souhaiteraient éventuellement travailler l’année suivante.

            
			De la créativité et coopération à la réflexion sur les espaces

            
			Ainsi, en 2016-2017, c’est un sujet proposé par l’académie de Toulouse qui a été retenu : « Créativité et coopération en documentation ». La proposition était détaillée de cette manière :

            
            
			     Mettre les élèves en situation de production (par exemple dans le cadre des EPI) incite à se poser la question de la créativité et de comment la soutenir dans nos établissements et en particulier dans les CDI. Que ce soit dans le cadre de séances info-doc, EMI ou dans les activités hors cours proposées, comment le professeur documentaliste peut-il développer une véritable pédagogie de la créativité ? Comment le CDI, à travers l’action et l’enseignement du professeur documentaliste, peut-il devenir un lieu de coopération dans l’établissement scolaire ? (Les moyens de susciter la coopération sont multiples : réalisation de travaux collectifs, activités de groupes, implication dans la vie du CDI, responsabilisation, prescription auprès d’autres élèves…) 4.

            

            
			Une fois l’appel à projets déposé et validé, le sujet a été formalisé 5.

            
			Le choix d’un tel sujet et d’une telle formulation (« Créativité et coopération en documentation ») est révélateur des exigences propres à la documentation : ne jamais négliger ni sous-estimer le CDI comme lieu de vie pour l’élève, pour les enseignants et pour le professeur documentaliste d’une part, ne jamais minimiser la mission d’enseignement du professeur documentaliste d’autre part.

            
			Pendant l’année 2017-2018, s’appuyant sur une nouvelle circulaire de missions, les professeurs documentalistes des académies impliquées ont produit des réflexions et des scénarios pédagogiques qui traitaient aussi bien de médiation, de responsabilisation des élèves, d’appro­priation des espaces, que de fablabs et de BiblioRemix.

            
				
				
            
			C’est également durant cette année que, lorsqu’il s’est agi de proposer un sujet pour l’année suivante, la thématique des espaces est très régulièrement revenue : design thinking, remix, CDI virtuel, CDI hors les murs, nouveaux espaces, avec entre autres cette proposition :

            
			Quels types d’espaces différents, nouveaux, mettre en place au CDI, au-delà des classiques « coins » lecture, informatique, documentaire, travail de groupe… Pourquoi des ludothèques, espaces participatifs, fablab, coin détente, etc. 6 ?

            
			Lorsqu’il a fallu formaliser le sujet, voilà donc ce qui a émergé :

			Repenser l’espace existant du CDI pour mieux répondre aux besoins des usagers.

			Comment repenser l’espace existant du CDI pour répondre aux besoins des usagers (élèves, professeurs, personnels) ? Comment le professeur documentaliste peut-il formaliser et mettre en œuvre une démarche de design thinking au sein de l’espace CDI 7 ?

            
			La réponse à l’appel à projets de l’académie de Montpellier, avec 5 autres académies, a fait partie des réponses retenues :

            
            
			L’impulsion d’une dynamique d’innovation avec le numérique favorise la mobilité des espaces. L’expérimentation d’un CDI engagé dans une démarche de co-conception centrée sur les usagers inspirée du design thinking inscrit le Centre de Connaissances et de Culture Connecté (4C) dans un « territoire apprenant » : le 5C. Reconstruire le lieu c’est introduire une modularité des espaces, une délocalisation des ressources, un déploiement des pédagogies et des savoirs informationnels hors les murs. C’est surtout inventer la dimension virtuelle du 3C en coopération et imaginer un tiers-lieu de la médiation numérique dans une logique d’alliance territoriale.

            
			Ce projet a pour vocations de renouveler l’offre du CDI en décloisonnant les lieux d’apprentissages favorisant leur appropriation et d’être le levier d’une politique documentaire concertée dans et hors établissement (le 4C). Ainsi il vise à mettre en cohérence les canaux d’information dans un contexte numérique élargi pour faciliter l’expérience de l’usager. Le projet transversal du 5C permet l’émergence d’une dynamique facilitant l’innovation, l’intelligence collective et créative, l’adaptation constante au changement assurant un écosystème apprenant.

            
			L’expérimentation proposée s’appuiera sur des échanges réguliers avec un groupe d’expertise composé de professeurs documentalistes et CPE issus du cercle d’étude EVS (établissement et vie scolaire) de l’académie de Montpellier 8. Elle sera assurée par le professeur documentaliste référent, maître d’œuvre, au sein d’un comité de pilotage territorial qui définira ses aspects opérationnels. […]

            
				
				
            
			Le processus se développe en trois temps sur deux niveaux, celui du groupe d’expertise et celui du comité de pilotage :

            
            
				1. COMPRENDRE. Poser le cadre de l’expérimentation à leur niveau respectif par le groupe d’expertise et comité de pilotage.
              
					A. Évaluer/diagnostiquer

					B. Définir

            

            

                
				2. EXPLORER. Co-construire le projet dans l’établissement avec le comité de pilotage
            
					A. Imaginer

					B. Prototyper

            

            

                
				3. MATÉRIALISER. Analyser les travaux menés dans les établissements par le groupe d’expertise en dialogue avec les différents comités de pilotage.
            
					A. Expérimenter

					B. Déployer

            

            
  
            

                
			Évaluation du projet : un enjeu majeur est une large participation des usagers à la démarche de design thinking. Nous serons donc attentifs à quantifier les flux de participants. L’originalitéet la diversité des projets élaborés dans les établissements pilotes seront également un indicateur.

            
			Enfin, nous tenterons d’évaluer l’impact sur les représentations des usagers de la mise en œuvre de cette démarche, notamment sur la perception du professeur documentaliste et de ses missions 9.

            

            
			La notion de « design thinking » apparaissait dans les réponses des autres académies, mais l’académie de Montpellier, nouvellement impliquée dans les TraAM, s’est emparée du dispositif et de cette notion pour insuffler une dynamique de travail dans une équipe où se côtoyaient harmonieusement des personnalités portées vers la réflexion et d’autres aspirant à des applications concrètes.

			Tout au long de l’année, les TraAM se sont appuyés sur des publications et des expérimentations :

            
			– « Interrogeons le concept de design thinking : quels intérêts pour le CDI ? », entretien avec Nicolas Beudon publié sur Docpourdocs 10.

                 
			– « Comment prendre en compte les pratiques adolescentes (aussi) dans l’espace CDI ? », article d’Hélène Mulot sur son blog 11.

              
			– « Des tiers-lieux au CDI : effet de mode ou représentations communes », entretien avec Antoine Burret publié sur Docpourdocs (en ligne).

            
			Le dossier « Archiclasse » a été présenté aux référents TraAM à la première réunion nationale, ainsi que l’initiative « Eurêkoi », portée par la bibliothèque publique d’information.

            
			Enfin, le rapport de Catherine Beccheti-Bizot, Repenser la forme scolaire à l’heure du numérique : vers de nouvelles manières d’apprendre et d’enseigner, publié en mai 2017, a irrigué les différents événements du numérique éducatif de l’année 2017-2018.

            
				

			Démarche de projet, design thinking, traam et professeur documentaliste

            
			Le design thinking est « une démarche de gestion de projet qui permet d’apporter des solutions pertinentes à une problématique en partant de l’écoute des besoins des personnes concernées » 12.

            
			Cette démarche, sur laquelle reviendra la première partie de l’ouvrage de manière plus approfondie, est particulièrement utilisée dans les problématiques de réaménagement des espaces, mais peut être transposée pour le travail en équipe, la promotion de la lecture notamment et elle a été particulièrement porteuse pour l’organisation du travail dans le cadre des TraAM en 2017-2018.

            
			On identifie trois grandes étapes 13 dans le design thinking : l’inspiration, l’idéation et l’itération. Bien que l’académie de Montpellier ait commencé à travailler sur cette question en amont, ces différentes étapes ont jalonné l’année de travail :

            
			– 1. Inspiration : durant les premières réunions, d’août à octobre 2017, « s’inspirer » de projets existants (Eurêkoi-Remix, Archiclasse) et du design d’espaces variés, a permis de définir des axes de travail.
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